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Élections générales à Ceylan 

Au. élections générales de Ceylan ternies en avril 1956, le Front populaire 
uni. dirigé par M. S. W. R. D. Bandaranaike, a remporté une victoire écrasante 
sur le Parti national uni que dirige sir John Kotelawala. Le parti victorieux 
ce une coalition de quatre groupements: le Parti de la liberté Sri Lanka, c'est-
-dire celui de M. Bandaranaike; le Sinhala Basha Peramuna, ou parti de la 

tangue cingalaise, composé de bouddhistes conservateurs et nationalistes; le 
Viplavakari Lanka Sama Samaj, parti trotskyste radical des Cingalais; les Indé-
pendants, bouddhistes cingalais d'extrême droite. Le nouveau cabinet front 
populaire comprend onze membres du Parti de la liberté, deux du Viplavakari 
Lanka Sama Samaj et un Indépendant. 

Le deuxième parti à la Chambre est le Nava Lanka Sama Samaj, groupe-
ment trotskyste modéré, dirigé par M. N. M. Perera, nouveau chef de l'oppo-
sition. 

,e vote 

Le tableau ci-dessous permettra au lecteur de se faire une idée de la victoire 
tcrasante du parti de coalition ainsi que de la composition probable de la nou-
'elic Chambre des représentants. Les chiffres du tableau ne sont pas officiels. 

Nombre 
Partis 	 Nombre 	Sièges 	Sièges 	Sièges 	total 	de 

	

de voix 	gagnés perdus conservés sièges 

Coalition F.P.U.  	1,046,362 	40 	— 	11 	51 
(Bandaranaike) 

N.L.S.S.  	247,204 	9 	— 	5 	14 
Fédéralistes. 	142,036 	6 	— 	4 	10 
National Uni 	738,551 	— 	- 52 	8 	8 

(Kotelawala) 
Communistes  	119,715 	1 	— 	9 	3 
F.R.T.  	6,853 	1 	— 	— 	1 
Congrès tamoul  	8,914 	_ 	, 	— 	1 	1 
Divers  	304,189 	4 	. 5 	4 	8 

Les Fédéralistes, le F 	R.T. (Front de la résistance tamoule) et le Congrès 
arnoul, tous trois de langue tamoule, font campagne pour obtenir que leur 
angue soit officiellement reconnue sur un pied d'égalité avec le cingalais. 
D'autre part, le Front populaire uni et le Parti national uni voudraient que 
e cingalais soit la seule langue officielle. Le N.L.S.S. se range du côté des 
artis tamouls sur cette question importante. . 

La coalition victorieuse préconisait dans son manifeste électoral les points 
uivants: 

1) Etablir une république. 
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